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Installation du Père Jacques Simon 
et accueil de Louis de Montgrand, diacre 

Paroisse Saint Etienne 
de Saint-Etienne du Rouvray 
Dimanche 5 septembre 2021 

Lectures : 
Lecture du livre du prophète Isaïe (35, 4-7a) 
Psaume 145 : R/ Je veux louer le Seigneur, tant que je vis. 
Lecture de la lettre de saint Jacques (2, 1-5) 
Évangile de Jésus Christ selon saint Marc (7, 31-37) 

Homélie 

« Dans votre foi en Jésus Christ, notre Seigneur de gloire, n’ayez aucune partialité envers les 
personnes », conseille l’apôtre St Jacques (2, 1). Accueillons le conseil. 

Cher Jacques, c’est la foi en Jésus Christ qui te porte jusqu’ici. Après onze ans dans la Vallée du 
Cailly et à Canteleu, tu reviens dans cette partie du diocèse. C’est une règle d’or pour les 
ministres du Seigneur de ne pas avoir de préjugé ou de préférence envers des personnes. Dans 
notre tradition, le célibat des prêtres les met sur cette voie. Y compris dans leur élan d’amour, 
ils sont appelés à ne pas avoir de préféré. Ils sont disponibles pour tous. Jacques, tu le sais, ce 
n’est pas sans exigence, sans devoir de prudence, sans joie d’être tout à tous. 

Frères et sœurs, cette règle s’applique à vous aussi. Certains peuvent trouver en tel prêtre ou 
tel autre plus ou moins de qualités, plus ou moins de richesse. « Dans la foi en Jésus Christ, 
n’ayez aucune partialité ! » Il y a Jacques, le curé, il y a Louis, le diacre et, si Dieu veut, prêtre 
dans un an. Saurez-vous rester sans aucune partialité ? 

Cher Jacques, chers frères et sœurs, cette règle s’applique aussi entre vous et avec ceux qui ne 
sont pas là. St Jacques développe son conseil en prenant l’exemple d’un homme portant une 
bague en or. Je me l’applique évidemment puisque j’ai un anneau précieux ! 

L’apôtre va plus loin en s’interrogeant : « Dieu, lui, n’a-t-il pas choisi ceux qui sont pauvres aux 
yeux du monde pour en faire des riches dans la foi, et des héritiers du Royaume promis par lui à 
ceux qui l’auront aimé ? » (Jc 2, 5). La seule préférence possible est à contre-courant. Il s’agit de 
considérer différemment ceux qui apparaissent les plus pauvres aux yeux du monde. « Dieu, dit 
l’Ecriture, les a choisis pour en faire des riches dans la foi » (Id.). Il précise la raison : « Le 
Royaume est promis à ceux qui l’auront aimé » (Id.). Le bon critère est l’amour, l’amour de Dieu 
dont nous savons qu’il n’a d’égal que l’amour du prochain. 

Sans partialité ne veut pas dire sans distinction, sans différence. Votre communauté est riche de 
ces différences. Elle a la chance –la grâce- de compter en son sein une communauté de 
religieuses, les Filles de la Charité de Saint-Vincent de Paul, un diacre permanent, Patrick, des 
laïcs engagés dans une mission d’Eglise, en particulier Linda, auxiliaire paroissiale, qui assure un 
véritable ministère, c’est-à-dire un service au nom de l’Eglise. 
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Et vous avez des ministres ordonnés que vous accueilliez aujourd’hui : Jacques et Louis. Jacques 
vient comme prêtre et comme curé. Il reçoit la charge pastorale, la responsabilité de guider la 
communauté. Louis vient comme diacre en formation pour devenir prêtre et collaborer avec 
Jacques, sans oublier les paroisses voisines. 

Avec Patrick, Jacques et Louis, vous avez à tenir la place du Christ Serviteur, serviteur de la 
miséricorde de Dieu. Vous n’êtes pas la source, vous êtes témoin et acteur pour que la source 
qui est en Dieu soit visible, mieux connue, plus désirée et aimée. 

Jésus montre le chemin. Dans l’Evangile d’aujourd’hui, il est dit que, d’une manière générale, 
« Il a bien fait toutes choses : il fait entendre les sourds et parler les muets » (Mc 7, 37). Ferez-
vous des miracles ? En un sens oui, je l’espère. Nous sommes tous un peu sourds à la parole de 
Dieu et nous avons besoin du prêtre, du diacre, pour l’entendre à nouveau. Nous sommes tous 
un peu muets car nous n’osons pas annoncer la Parole et sommes un peu radins dans notre 
louange du Seigneur. 

Jésus montre le chemin. En terminant, permettez-moi de relever quelques mots encore : « Puis, 
les yeux levés au ciel, Jésus soupira et lui dit ; « Effata », c’est-à-dire ouvre-toi ! » (Mc 7, 34). 

Jacques, Louis, vous aurez beaucoup à faire. Vous ne ferez rien, en réalité, si vous ne levez pas 
les yeux au ciel, autrement dit, si vous ne priez pas. Priez autant que vous pouvez ensemble pour 
être plus enracinés dans le Christ Jésus. Proposez la prière à votre communauté, priez 
personnellement dans le silence de l’oraison. Vous savez que j’ai déposé à Rome dans l’église 
des martyrs contemporains le bréviaire du Père Jacques Hamel auquel il était fidèle. 

Frères et sœurs, ma joie est grande de vous confier Jacques et Louis. Accueillez-les comme vous 
auriez accueilli le Seigneur Jésus en personne. 

 DOMINIQUE LEBRUN 
Archevêque de Rouen. 

 

 


